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VENTE DE PNEUMATIQUES CONTRE DES VIREMENTS

La société nationale de commercialisation et de
distribution de produits pétroliers (Naftal) a mis
en garde, dimanche dernier dans un
communiqué, contre une plateforme numérique
frauduleuse usurpant son identité et proposant
la vente et la réservation de pneumatiques
contre des virements.
"Cette plateforme, qui demande aux citoyens
d'effectuer des paiements ou de fournir des
renseignements personnels, n'a aucun lien avec
la société", assure Naftal, rappelant que la seule
plateforme officielle agréée pour la réservation
de pneumatiques est e-mahata.naftal.dz.
Ella a également précisé que les paiements ne
s'effectuent jamais à l'avance par transfert

d'argent ou virement bancaire, mais se font
exclusivement lors du retrait des pneus au
niveau de ses centres par carte CIB ou
Edahabia.
La société a appelé les citoyens à faire preuve
de vigilance, à ne pas interagir avec des liens ou
des pages de source inconnue, à vérifier les
informations uniquement via les canaux officiels
et à signaler toute page suspecte par les voies
dédiées ou via son centre d'appel au 3305.
Naftal indique, par ailleurs, qu'elle se réserve le
droit d'engager les procédures judiciaires
nécessaires contre toute partie exploitant son
nom ou sa marque commerciale à des fins
frauduleuses.

NAFTAL MET EN GARDE CONTRE UNE PLATEFORME
NUMÉRIQUE USURPANT SON IDENTITÉ 

La 21e édition du Salon
international des équipements,
des technologies et des
services de l'eau SIEE Pollutec
se tiendra du 1er au 4 juin, au
Palais des expositions (SAFEX-
Alger), avec la participation de
170 exposants venus de 16
pays, indique un communiqué
des organisateurs.
Cette édition, qui verra la
participation de presque 10 000
visiteurs professionnels,
s'annonce particulièrement
dynamique, portée par une
forte présence d'entreprises
algériennes représentant 70%
des exposants aux côtés
d'acteurs venus d'Europe,
d'Asie, du Moyen-Orient et
d'Afrique du Nord, ajoute le
communiqué. Seize pays
seront représentés à cet
évènement, parmi lesquels,
l'Allemagne, l'Arabie saoudite,
la Chine, l'Egypte, l'Espagne, la
France, l'Inde, l'Italie et la
Tunisie. En marge du salon, des
conférences abordant des
problématiques liées
notamment au dessalement de
l'eau de mer, l'économie
circulaire appliquée à
l'industrie, la réutilisation des
eaux usées épurées pour
l'agriculture, la finance verte,
ainsi que la préservation du
littoral et la lutte contre la
pollution des eaux marines,
seront également au rendez-
vous, selon la même source.

RESSOURCES EN EAU
LA 21e ÉDITION 
DU SALON SIEE
POLLUTEC AURA LIEU DU
1erAU 4 JUIN PROCHAIN

La Protection civile a émis,
dimanche dernier dans un
communiqué, à la veille de la
célébration de l'Aïd El-Adha, une
série de consignes afin de prévenir
les risques d'accidents dus à la
mauvaise utilisation des couteaux,
hachoirs et appareils de cuisson, à
l'origine de nombreuses victimes.
A cet égard, la Protection civile
recommande aux citoyens de porter,
lors des opérations d'affutage de
couteaux et de hachoirs, des gants
de protection et des lunettes de
sécurité afin de prévenir les
coupures et les blessures
provoquées par les projections ou
éclats métalliques.
Il est également recommandé de "ne
jamais laisser le couteaux, haches
et autres objets tranchants à même
le sol ou à la portée des enfants et
d'entreposer bien les chalumeaux,
la tabouna (réchaud à gaz), les
allumettes et les briquets et vérifier
la conformité du tuyau et du
détendeur de gaz utilisés pour relier
la bouteille de gaz butane et la
tabouna". La même source
recommande de "mettre les déchets

dans des sacs fermés et les placer
dans les bacs à ordures pour éviter
l'engorgement des avaloires et ne
jamais préparer un barbecue à
l'intérieur ou à proximité des forêts".
Pour les usagers de la route, il est
conseillé de "respecter le code de la
route, éviter l'excès de vitesse,
respecter la distance de sécurité et
observer des pauses en cas de
fatigue ou de somnolence",

rappelant aux conducteurs de
motocycles "la nécessité du port du
casque".
La Protection civile rappelle
également la mise à la disposition
des citoyens ses numéros vert
(1021) et d'urgence (14), afin de
signaler tout incident en les invitant
à préciser l'adresse exacte et la
nature de l'incident.

Un violent incendie s’est
déclaré dans la nuit de
dimanche à lundi dans une
bâtisse résidentielle située au
quartier des 825-Logements,
dans la commune de Bordj Badji
Mokhtar, provoquant un lourd
bilan humain.
Selon les services de la
Protection civile, l’intervention
a été enregistrée à 2h50 après le déclenchement
du feu au sein de l’immeuble. Les secours se sont
rapidement rendus sur les lieux afin de maîtriser
les flammes et porter assistance aux victimes.

Le sinistre a causé le décès de cinq
personnes, dont les corps ont été
transférés vers la morgue de
l’hôpital local. Trois autres
personnes ont également été
blessées, souffrant de brûlures de
différents degrés, dont deux de
troisième degré et une de premier
degré. Les victimes ont reçu les
premiers soins avant leur

évacuation vers l’établissement hospitalier de la
wilaya.
Une enquête a été ouverte pour déterminer les
circonstances exactes de cet incendie tragique.

DRAME À BORDJ BADJI MOKHTAR  
55 MMOORRTTSS EETT 33 BBLLEESSSSÉÉSS DDAANNSS LL’’IINNCCEENNDDIIEE DD’’UUNN IIMMMMEEUUBBLLEE

CÉLÉBRATION DE L'AÏD EL-ADHA
LA PROTECTION CIVILE ÉMET DES CONSIGNES

POUR PRÉVENIR LES ACCIDENTS
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Àtravers plusieurs
déclarations, réunions et
rapports consacrés à la lutte
antiterroriste et à la stabilité

du Sahel, l’ONU met régulièrement
en avant l’expérience algérienne,
ainsi que les capacités
opérationnelles de l’Armée nationale
populaire (ANP), considérée
aujourd’hui comme l’une des armées
les plus puissantes et les plus
professionnelles du continent
africain.
Cette reconnaissance internationale
intervient alors que l’Algérie poursuit
un vaste processus de modernisation
de ses forces armées sous
l’impulsion du président de la
République, chef suprême des
Forces armées, ministre de la
Défense nationale, M. Abdelmadjid
Tebboune, et du général d’armée M.
Saïd Chengriha, chef d’état-major de
l’ANP. Ensemble, ils ont engagé une
nouvelle dynamique visant à
renforcer les capacités de défense du
pays, moderniser les équipements
militaires, développer l’industrie de
défense nationale et adapter l’armée
algérienne aux nouveaux défis
sécuritaires du XXIe siècle.

L’ANP ASSURE UNE
SURVEILLANCE PERMANENTE

DES FRONTIÈRES 
Depuis plusieurs années, l’Algérie
évolue dans un environnement
géopolitique particulièrement
sensible. Les crises qui secouent
certaines régions du Sahel, la
situation en Libye, les trafics
transfrontaliers, le crime organisé et
les réseaux terroristes représentent
des menaces permanentes pour la
stabilité régionale. Face à cette
réalité, l’ANP assure une surveillance
permanente des frontières
nationales, parmi les plus vastes
d’Afrique, avec un haut niveau de
vigilance opérationnelle.
Les Nations unies considèrent
l’Algérie comme un acteur majeur de
la sécurité régionale en raison de son
expérience reconnue dans la lutte
contre le terrorisme. Après avoir
affronté le terrorisme durant les
années 1990, le pays a acquis une
expertise sécuritaire saluée à
l’échelle internationale. Cette
expérience a permis à l’Algérie de
développer une stratégie complète
reposant sur l’action militaire, le
renseignement, la prévention, la
coopération régionale et la
réconciliation nationale.
Aujourd’hui, plusieurs États africains
s’inspirent du modèle algérien dans
leurs stratégies de lutte contre
l’extrémisme violent. L’ONU souligne
régulièrement l’importance de cette
approche globale qui ne se limite pas

uniquement à l’aspect militaire, mais
qui prend également en compte les
dimensions économique, sociale et
politique de la lutte contre le
terrorisme.

LA SÉCURITÉ NATIONALE
PARMI LES PRIORITÉS

STRATÉGIQUES DU PAYS
Sous la direction du président
Abdelmadjid Tebboune, l’Algérie a
renforcé davantage ses capacités de
défense et accéléré la modernisation
de son armée. Le chef de l’État a
placé la sécurité nationale parmi les
priorités stratégiques du pays,
insistant sur la nécessité de disposer
d’une armée forte, moderne et
capable de faire face aux mutations
géopolitiques et technologiques
actuelles. Cette vision s’est traduite
par d’importants investissements
dans les équipements militaires de
dernière génération, la modernisation
des systèmes de défense aérienne,
le développement des capacités
navales et le renforcement des unités
spécialisées dans la lutte
antiterroriste. L’ANP a également
intensifié ses programmes de
formation afin d’améliorer la
préparation opérationnelle de ses
cadres et de ses unités.
Le général d’armée Saïd Chengriha
joue un rôle majeur dans cette
dynamique de modernisation. Depuis
sa nomination à la tête de l’état-
major, il a multiplié les inspections sur
le terrain, supervisé plusieurs
exercices militaires de grande
ampleur et encouragé le
développement des capacités
technologiques et opérationnelles
des différentes forces de l’ANP.
Les observateurs notent
particulièrement les avancées
réalisées dans les domaines de la
numérisation, du renseignement, de
la cybersécurité et de l’utilisation des
nouvelles technologies dans les
opérations militaires. L’ANP s’adapte
progressivement aux nouvelles
formes de menaces, notamment les
cyberattaques, les drones et les
réseaux terroristes mobiles opérant
dans des zones désertiques difficiles
d’accès.
L’un des axes majeurs de cette
modernisation concerne également
le développement de l’industrie
militaire nationale. Sous l’impulsion
des hautes autorités du pays,
plusieurs projets industriels ont été
lancés afin de renforcer les capacités
de production locale dans différents
domaines liés à la défense. Cette
orientation stratégique vise à réduire
la dépendance extérieure tout en
consolidant la souveraineté
nationale. Parallèlement à ses
missions sécuritaires, l’ANP continue

d’assumer un important rôle
humanitaire et social. Lors des
catastrophes naturelles, des
incendies, des intempéries ou durant
la crise sanitaire mondiale, les forces
armées algériennes ont démontré
une grande capacité de mobilisation
au service des citoyens. Cette
proximité avec la population renforce
davantage l’image d’une institution
profondément attachée à la
protection du pays et à la stabilité
nationale.
L’ONU salue également le rôle
diplomatique et régional joué par
l’Algérie dans le règlement pacifique
des conflits. Fidèle à sa doctrine de
non-ingérence et de respect de la
souveraineté des États, l’Algérie
privilégie le dialogue politique et la
médiation pour résoudre les crises
régionales. Cette position lui a permis
de jouer un rôle important dans
plusieurs initiatives de paix au Sahel
et en Libye.

LA PLACE DE L’ALGÉRIE 
SUR LA SCÈNE

INTERNATIONALE RENFORCÉE
La diplomatie algérienne, soutenue
par une armée forte et dissuasive,
contribue aujourd’hui à renforcer la
place de l’Algérie sur la scène
internationale. De nombreux
partenaires considèrent le pays
comme un acteur incontournable
dans les questions liées à la sécurité
africaine et méditerranéenne.
Les succès enregistrés par l’ANP
dans la sécurisation des frontières, le

démantèlement de réseaux
terroristes et la lutte contre les trafics
transnationaux témoignent du niveau
élevé de professionnalisme atteint
par les forces armées algériennes.
Malgré l’ampleur des défis régionaux,
l’Algérie a réussi à préserver sa
stabilité grâce à une stratégie
sécuritaire rigoureuse, une vigilance
permanente et une modernisation
continue de ses capacités militaires.
À travers cette reconnaissance
internationale, l’ONU met en lumière
non seulement les capacités
opérationnelles de l’ANP, mais aussi
la vision stratégique adoptée par les
autorités algériennes pour garantir la
sécurité nationale et contribuer à la
stabilité régionale. Dans un monde
confronté à des défis sécuritaires de
plus en plus complexes, l’Algérie
confirme ainsi sa place comme
puissance régionale de stabilité, de
paix et de coopération.
L’Armée nationale populaire apparaît
aujourd’hui comme un véritable
rempart face aux menaces qui pèsent
sur la région. Grâce aux orientations
du président de la République et au
travail de modernisation conduit par
le général d’armée, l’ANP poursuit sa
transformation vers une armée
moderne, performante et adaptée
aux exigences sécuritaires
contemporaines, tout en demeurant
fidèle à sa mission historique :
défendre la souveraineté nationale,
protéger le peuple algérien et
préserver la stabilité de la région.

Alger 16

L’ONU SALUE LE RÔLE STRATÉGIQUE DE L’ALGÉRIE 
DANS LA STABILITÉ RÉGIONALE

LL’’AANNPP,, FFOORRCCEE DDEE PPAAIIXX 
EETT DDEE PPUUIISSSSAANNCCEE

Dans un contexte international marqué par la montée des
menaces sécuritaires, l’expansion des groupes terroristes
et l’instabilité persistante dans plusieurs régions africaines,
l’Organisation des Nations unies continue de reconnaître le
rôle central joué par l’Algérie dans la préservation de la paix
et de la sécurité régionales. 
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La Journée mondiale de l’Afrique,
célébrée dimanche dernier, au
siège du ministère des Affaires
étrangères, a servi de cadre à une
prise de parole dense, structurée
et résolument tournée vers la
projection continentale. Une
intervention portée par le ministre
d’État, ministre des Affaires
étrangères, de la Communauté
nationale à l’étranger et des
Affaires africaines, Ahmed Attaf,
qui a réaffirmé l’engagement de
l’Algérie dans le renforcement de
l’action africaine commune, sous
la conduite du président de la
République, Abdelmadjid
Tebboune.

À l’heure où les équilibres africains se
recomposent sous la pression des crises
sécuritaires, des transitions politiques et des
rivalités économiques globales, la Journée
mondiale de l’Afrique prend une dimension
qui dépasse largement le symbole. Elle
devient un révélateur d’orientation
stratégique. C’est dans ce contexte que s’est
exprimée la position algérienne, portée par
une lecture à la fois historique, politique et
prospective du continent. 
Dès l’ouverture de son allocution, le ministre a
replacé cette célébration dans une
perspective historique et politique large, en
soulignant que cet événement est l’occasion
de "rappeler le projet politique, stratégique et
civilisationnel unissant les Etats et les peuples
africains depuis la création de l'Organisation
de l'unité africaine (OUA), fondé sur la
libération, la construction des Etats-Nations et
le renforcement de la place du continent en
tant que partenaire, initiateur et acteur
responsable sur la scène internationale,
jouissant des mêmes droits et devoirs que les
autres".
Dans ce cadrage, l’Afrique n’est pas un
espace périphérique, mais un acteur en
construction permanente, encore en quête de
pleine reconnaissance dans les équilibres
internationaux. Une logique dans laquelle
l’Algérie entend inscrire plus clairement sa
politique africaine.

UNE PRÉSENCE DIPLOMATIQUE 
EN EXPANSION

Le ministre a ainsi indiqué que le renouveau
de la politique africaine de l’Algérie s’est
matérialisé à travers la dynamique impulsée
par le président de la République, M.
Abdelmaddjid Tebboune, à la diplomatie
algérienne dans sa dimension africaine, à la
fois sur les plans bilatéral, régional et
continental. Une évolution qui traduit une
volonté de structurer l’action extérieure autour
d’un axe africain plus assumé et plus
opérationnel. Cette orientation s’illustre, selon
M. Attaf, par une évolution concrète du réseau
de représentation. Le nombre d’ambassades
algériennes accréditées auprès des pays
africains est passé de 29 à 38, à la suite de
l’ouverture de neuf nouvelles représentations
au cours des dernières années. Dans le
même temps, quatre nouvelles ambassades
de pays africains ont été ouvertes à Alger,
tandis que quatre autres États s’apprêtent à
suivre ce mouvement.
Sur le plan politique et sécuritaire, le ministre a
réaffirmé "l'attachement de l'Algérie aux
principes fondateurs de l'action africaine
commune, à leur tête le droit des peuples à
l'autodétermination, le respect de la
souveraineté et de l'intégrité territoriale des
Etats, la non-ingérence dans leurs affaires
intérieures et la primauté des solutions
politiques et diplomatiques".

INFRASTRUCTURES 
ET CAPITAL HUMAIN

Dans le domaine des infrastructures de
liaison, le ministre a mis en exergue le
développement du réseau de la compagnie
Air Algérie sur le continent africain. Le nombre

de destinations est passé de quelques lignes
seulement à 12 actuellement, avec un objectif
affiché d’atteindre 20 lignes dans un avenir
proche. Derrière ces chiffres, se dessine une
logique simple : sans connectivité physique,
l’intégration régionale reste théorique. La
diplomatie aérienne devient ainsi un outil
stratégique de rapprochement économique et
humain.

UNE VISION ÉCONOMIQUE 
DE L’INTÉGRATION

Sur le plan économique, l’Algérie affirme son
adhésion, "par conviction", aux efforts visant à
réaliser l’intégration économique
continentale. Cette ambition s’incarne
notamment dans plusieurs projets
structurants : la Route transsaharienne, le
projet de gazoduc transsaharien, ainsi que
l’étude portant sur l’extension du réseau
ferroviaire algérien vers les pays du Sahel.
Dans la même logique, le ministre a mis en
avant la contribution de l’Algérie à
l’augmentation des échanges intra-africains,
rappelant que la 4e édition de la Foire
commerciale intra-africaine (IATF), organisée
en Algérie, avait abouti à la conclusion de
contrats d’une valeur globale de 23 milliards
de dollars.

LECTURE ALGÉRIENNE DES CRISES
RÉGIONALES AFRICAINES

Abordant le sujet sur les différents foyers de
tension touchant le continent, le ministre a
rappelé l’approche algérienne centrée sur la
stabilité et le dialogue.
En Libye, elle soutient les efforts déployés par
les Nations unies pour faire avancer le
processus politique, soulignant la nécessité

de renforcer les initiatives internationales en
appui à ce cadre.
Dans la région du Sahel, notamment au Mali,
pays frontalier, le ministre appelle les parties à
«  privilégier la logique du dialogue et
l'approche d'un règlement politique
consensuel et inclusif, à même de préserver
l'unité et l'intégrité territoriale du Mali».  
La même position est réaffirmée concernant
la Somalie, avec un soutien à son unité
nationale, accompagné d’une condamnation
de l’ouverture par le "Somaliland" d’une
prétendue ambassade à El-Qods occupée.
Au Soudan, l’appel est clair : retour à la raison,
responsabilité politique et fin des ingérences
étrangères. Ces trois aspects sont, selon le
ministre, «une exigence incontournable ».

UNE POSITION CONSTANTE 
POUR LA RASD ET LA PALESTINE

Concernant la question du Sahara occidental,
le ministre a indiqué que les derniers
développements enregistrés dans ce dossier
"confirment la pertinence de ce à quoi l'Algérie
n'a cessé d'appeler durant les cinq dernières
décennies, à savoir l'organisation de
négociations directes entre le royaume du
Maroc et le Front Polisario", saluant, à ce titre,
le processus de négociations lancé au début
de l'année en cours, sous l'égide conjointe
des Nations unies et des Etats-Unis.
Il a, à ce propos, exprimé l'espoir de l'Algérie
de voir ces négociations aboutir à une
solution "juste, durable et définitive"
garantissant au peuple sahraoui son droit à
l'autodétermination, conformément aux
résolutions des Nations unies.
Abordant la question palestinienne, le
ministre a dénoncé "les crimes commis par
l'autorité d'occupation israélienne à Ghaza et
en Cisjordanie", estimant qu’ils s’inscrivent
dans une logique visant à empêcher toute
perspective d’établissement d’un État
palestinien.
À travers cette intervention, se dessine une
ligne claire : l’Algérie cherche à consolider son
rôle africain en combinant diplomatie
institutionnelle, infrastructures de
connectivité, investissement humain et
positionnement politique constant. Une
approche globale qui vise à inscrire l’action
africaine dans une logique de long terme, à la
fois pragmatique et structurante, dans un
continent en pleine recomposition
stratégique. 

G. Salah Eddine

JOURNÉE MONDIALE DE L'AFRIQUE

ALGER MISE SUR UNE INTÉGRATION
CONTINENTALE RENFORCÉE

Pendant longtemps, l’Afrique a été racontée par les
autres. Comme un continent condamné à suivre, à
dépendre, à attendre. Une immense terre de

richesses regardée depuis l’extérieur, pendant que ses
peuples cherchaient encore leur place dans un monde
écrit ailleurs.
Mais quelque chose est en train de changer.
Et en cette Journée mondiale de l’Afrique, une réalité
s’impose de plus en plus : le continent veut désormais
parler avec sa propre voix, défendre ses propres intérêts
et construire ses propres équilibres.
Il ne suffit pas aujourd'hui de brandir un drapeau dans une
salle africaine, un discours prononcé à Addis-Abeba ou
d’un accord signé au Sahel... il faut s'unir pour transfigurer
un continent, modifier un destin.
Cette transformation silencieuse est l'essense même de
ce que défend Alger. L'Algérie n’a jamais quitté l’Afrique.
Elle y est enracinée comme un vieux cèdre que les
tempêtes fatiguent sans jamais arracher. Les cartes
changent, les alliances se déplacent, les puissances se
disputent les ports, les minerais et les routes
commerciales… mais Alger continue de regarder vers le
Sud avec cette idée presque obsessionnelle que le destin
du continent ne peut pas s’écrire sans souveraineté.
Pendant que certains voient encore l’Afrique comme un

marché à exploiter ou une terre à surveiller derrière des
drones et des bases militaires, d’autres commencent enfin
à comprendre ce qu’avait prédit Thomas Sankara lorsqu’il
disait : « Celui qui vous nourrit vous contrôle. » Toute la
bataille africaine est là. Produire. Décider. Sécuriser.
Penser par soi-même. Et dans cette bataille-là, l’Algérie
tente de construire une voix différente.
Aujourd'hui, derrière les discours diplomatiques et les
sommets continentaux, une nouvelle bataille est déjà
lancée.
Une bataille pour les routes commerciales, l’énergie, les
minerais stratégiques, l’intelligence artificielle, les corridors
sahéliens et l’influence politique en Afrique de demain.
Et dans ce grand basculement mondial, Alger avance
avec une stratégie claire : revenir au cœur du continent.
Des routes transsahariennes aux projets énergétiques,
des investissements bancaires à l’ouverture vers le Sahel,
l’Algérie multiplie les initiatives pour reconnecter le nord du
continent à sa profondeur africaine. Une manière aussi de
rappeler que l’Afrique ne se résume plus aux anciennes
zones d’influence héritées du passé colonial.
Le monde entier l’a compris : l’Afrique sera l’un des
centres du XXIe siècle.
Sa démographie, ses ressources naturelles, sa jeunesse
et son potentiel technologique attirent désormais toutes

les grandes puissances. États-Unis, Chine, Russie,
Turquie, Europe du Golfe… chacun veut sa place dans le
futur africain. Comme toujours dans l’histoire humaine, les
grandes puissances arrivent là où elles sentent le
mouvement du monde. Les costumes ont remplacé les
cuirassés, mais la logique reste la même.
Dans ce contexte, l’Algérie cherche à apparaître non pas
comme un simple observateur, mais comme un acteur
capable de peser sur les grands équilibres africains.
Sécurité au Sahel, énergie, intégration économique,
infrastructures, coopération universitaire ou numérique : le
pays veut transformer son poids géographique en
influence stratégique.
L’Afrique qui émerge aujourd’hui n’est plus celle des
clichés figés du passé.
Et peut-être que le plus grand défi pour l’Algérie sera
justement celui-là : réussir à accompagner cette nouvelle
Afrique sans perdre l’esprit des anciennes luttes, celles de
la souveraineté, de la dignité et du refus de la
dépendance.
Car au fond, derrière les drapeaux, les sommets et les
grands discours, une question traverse déjà tout le
continent : «L’Afrique de demain sera-t-elle enfin
construite par les Africains eux-mêmes ?»

G. S. E.

LL’’AAffrriiqquuee nn’’aatttteenndd pplluuss ppeerrssoonnnnee…… eett ll’’AAllggéérriiee ll’’aa ccoommpprriiss
Par G. Salah EddineClic

Ahmed Attaf, ministre
d’État, ministre des
Affaires étrangères, 
de la Communauté

nationale à l’étranger et
des Affaires africaines
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La filière céréalière connaît
une montée en puissance
sans précédent dans le Sud-
Ouest algérien, où les
grands projets agricoles
structurants commencent
désormais à produire des
résultats concrets sur le
terrain. 

Longtemps considérée comme marginale
sur le plan agricole, cette région du
Sahara devient progressivement un
nouvel espace stratégique de production,
porté par des investissements massifs,
des partenariats internationaux et une
modernisation accélérée des méthodes
de culture.
La semaine écoulée a marqué une étape
symbolique avec le lancement des
opérations de moisson dans deux projets
majeurs, devenus des vitrines de
l’agriculture saharienne moderne. À
Adrar, le méga-projet Baladna, fruit d’un
partenariat algéro-qatarien, a donné le
coup d’envoi de la récolte. À Timimoun, le
projet de coopération algéro-italien BF a
suivi la même dynamique, confirmant
l’installation progressive d’un nouveau
modèle agricole dans le Sud. Dans ces
zones, la céréaliculture ne relève plus de
l’expérimentation mais d’une structuration
durable, avec des performances qui
progressent d’une année à l’autre.
Sur le terrain, les signaux sont jugés
particulièrement encourageants par les
autorités. En visite dans la région, le
ministre de l’Agriculture, du
Développement rural et de la Pêche,
Yacine Oualid, s’est dit « satisfait » des
résultats enregistrés ces deux dernières
années. Il a notamment indiqué que
«cette saison a connu une augmentation
de 46% des superficies consacrées aux
céréales à Timimoun par rapport à la
saison dernière », un indicateur qu’il
considère comme révélateur de la
dynamique d’investissement agricole en
cours dans la région.
Derrière cette progression, une
transformation structurelle est en train de

s’opérer. L’agriculture saharienne repose
désormais sur une logique différente,
fondée sur la mécanisation, l’irrigation
moderne et l’intégration de technologies
agricoles avancées. Cette évolution
permet d’améliorer les rendements et de
réduire les écarts historiques avec les
zones agricoles du Nord. Selon les
responsables du secteur, cette mutation
technique constitue aujourd’hui l’un des
piliers de la stratégie nationale de
souveraineté alimentaire.
Dans ce contexte, le ministre a souligné
depuis Timimoun : «Ce que nous avons
constaté sur le terrain confirme que
l’Algérie est capable de relever le défi de
la souveraineté alimentaire, d’autant plus
que de nombreux agriculteurs ont atteint
des rendements supérieurs à 80 quintaux
par hectare grâce à l’adoption de
technologies modernes et à une
approche technique appropriée .» Une
performance qui illustre le potentiel
encore largement inexploité des régions
sahariennes.
Les projections pour la saison en cours
confirment cette tendance haussière.
Selon les estimations du directeur des
services agricoles de la wilaya, Rafik Ben
Mansour, la production pourrait atteindre

près de 700 000 quintaux de céréales sur
une superficie de 13 126 hectares. Des
chiffres qui, s’ils se confirment,
placeraient la région parmi les nouveaux
pôles agricoles les plus dynamiques du
pays. Cette progression s’inscrit dans une
vision plus large visant à faire de
l’agriculture saharienne un levier central
de la sécurité alimentaire nationale.

UNE PRODUCTION RECORD 
CETTE SAISON

À l’échelle nationale, les signaux
convergent vers une saison jugée
exceptionnelle. Le ministre de
l’Agriculture a d’ailleurs affirmé que «cette
saison sera marquée par une production
record pour les différentes variétés de
céréales, notamment le blé dur, tant au
nord qu’au sud du pays ». Une
déclaration qui reflète l’optimisme des
autorités face à une amélioration globale
des rendements, soutenue par des
conditions climatiques favorables et une
meilleure organisation de la filière.
Cette dynamique s’accompagne
également d’un effort important en
matière de logistique et de mécanisation.
Face à l’ampleur de la campagne de
récolte, le ministère a mobilisé des

moyens considérables afin de sécuriser
et accélérer les opérations. Le ministre a
notamment annoncé la mise en service
de « quelque 300 moissonneuses-
batteuses modernes de grande taille par
la société Agrodiv, afin de réduire les
pertes de production et de garantir le bon
déroulement de la moisson, en termes de
rapidité et de confort des agriculteurs ».
Cette stratégie s’inscrit dans une politique
plus large de modernisation agricole
impulsée au niveau national. Selon les
autorités, elle répond aux instructions
visant à renforcer la mécanisation du
secteur, portant ainsi le parc national à
plus de 1 200 moissonneuses-batteuses,
y compris celles mobilisées par l’Office
algérien interprofessionnel des céréales
(OAIC). L’objectif est clair : améliorer
l’efficacité de la récolte et réduire les
pertes post-production, un enjeu crucial
dans un contexte de hausse de la
production.
Au-delà des chiffres, c’est une
transformation profonde qui est à l’œuvre.
Le Sahara algérien, longtemps perçu
comme un espace difficilement
exploitable, s’impose progressivement
comme un nouveau front agricole.
L’arrivée de grands partenariats
internationaux, la modernisation des
techniques de culture et l’introduction de
la mécanisation lourde redessinent la
carte agricole du pays.
Si les résultats actuels confirment une
dynamique positive, les autorités misent
désormais sur la consolidation de ces
acquis. L’enjeu ne se limite plus à
produire davantage, mais à inscrire cette
croissance dans la durée, en stabilisant
les rendements, en optimisant les
infrastructures et en renforçant la chaîne
logistique.
Dans cette trajectoire, l’agriculture
saharienne apparaît de plus en plus
comme un levier stratégique de long
terme. Une mutation silencieuse mais
profonde, qui place l’Algérie sur une
nouvelle trajectoire agricole où la
production céréalière ne se limite plus aux
zones historiques, mais s’étend
désormais vers des territoires autrefois
considérés comme secondaires.

G. Salah Eddine

CÉRÉALICULTURE SAHARIENNE

LA RÉVOLUTION QUI CHANGE
L’ÉQUATION ALIMENTAIRE DE L’ALGÉRIE

Le cap du million de moutons importés en
prévision de l’Aïd El-Adha 2026 a été
atteint en Algérie, selon les dernières
données publiées dimanche dernier sur la
plateforme numérique adhahi.dz, mise en
place par le ministère de l’Agriculture, du
Développement rural et de la Pêche afin de
permettre aux citoyens de réserver leurs
moutons à distance.
D’après les chiffres actualisés à la mi-
journée, le nombre total de moutons
importés, déjà réceptionnés, en cours
d’acheminement ou encore dans les
différentes étapes d’importation, a atteint
précisément 1 000 004 têtes à travers le
territoire national. Parmi ce total, 760 714
moutons ont déjà été réceptionnés en
Algérie dans le cadre de cette vaste opération
destinée à répondre à la forte demande liée à
l’Aïd.
La plateforme indique également que 239 290
têtes sont actuellement en cours de chargement
dans les ports et aéroports ou toujours en phase
d’importation avant leur arrivée sur le territoire

national. Lancée pour assurer un meilleur suivi
de l’opération, la plateforme numérique permet
aux citoyens de réserver directement leurs
moutons et d’accéder en temps réel aux
informations relatives aux importations. Les
utilisateurs peuvent notamment consulter le
nombre de têtes disponibles, les navires
mobilisés pour le transport, leurs itinéraires, ainsi

que les dates prévues d’arrivée et de
réception.
Le ministère de l’Agriculture avait
annoncé, le 18 avril dernier, le
lancement officiel de cette opération
exceptionnelle de réservation des
moutons importés pour l’Aïd El-Adha
2026, conformément aux instructions du
président de la République, Abdelmadjid
Tebboune.
Lors du dernier Conseil des ministres, le
chef de l’Etat avait insisté sur la
nécessité d’accélérer le rythme de
l’opération d’importation et de renforcer
la rigueur dans son suivi afin d’assurer le
succès de cette démarche nationale et
de garantir la distribution des moutons

dans les meilleures conditions à travers les
différentes wilayas du pays.
L’arrivée du cap symbolique du million de
moutons importés marque plus qu’un simple
chiffre : elle révèle une opération logistique
d’envergure nationale, scrutée en temps réel par
des millions de citoyens.               Cheklat Meriem 

AÏD EL-ADHA

UN MILLION DE MOUTONS IMPORTÉS À TRAVERS LE PAYS
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AÏD EL-ADHA/KYSTE HYDATIQUE

À l’approche de l’Aïd El-
Adha, le ministère de la Santé
a lancé, dimanche dernier, un
appel aux citoyens afin de
respecter les mesures
d’hygiène et de prévention
lors du rituel du sacrifice,
mettant en garde contre les
risques liés au kyste
hydatique, une maladie
parasitaire considérée
comme un véritable
problème de santé publique.

Dans un communiqué, le ministère
recommande aux familles de faire
contrôler le mouton sacrifié par un
vétérinaire afin de détecter toute
anomalie éventuelle au niveau des
abats et des viscères. En cas
d’impossibilité de recourir à un
spécialiste, les citoyens sont invités à
examiner avec précaution les
organes tels que le foie, les poumons
ou encore le cœur afin de rechercher
la présence de kystes ou de
vésicules, souvent appelés « boules
d’eau ». Le ministère insiste
également sur la nécessité de détruire
correctement les organes suspects. Il
est ainsi recommandé de les brûler ou

de les faire bouillir avant de les
enterrer à une profondeur suffisante
afin d’empêcher les chiens de les
déterrer. Les autorités sanitaires
mettent particulièrement en garde
contre l’abandon des viscères dans la
nature ou leur jet avec les ordures
ménagères, des pratiques qui
favorisent la prolifération des chiens
errants et la propagation du parasite.
Les citoyens sont aussi appelés à ne
jamais donner ces organes aux
chiens, considérés comme le principal

réservoir du parasite responsable de
la maladie.
Le ministère rappelle, par ailleurs,
l’importance du respect des règles
d’hygiène de base, notamment le
lavage des mains avant et après les
repas, après avoir touché des
animaux, ainsi que le nettoyage
soigneux des légumes avant leur
consommation. Le kyste hydatique,
également appelé hydatidose, est
une maladie parasitaire contagieuse
causée par la forme larvaire d’un ver

appelé ténia ou Echinococcus
granulosus. Cette maladie
peut provoquer le
développement de kystes
chez l’être humain,
principalement au niveau du
foie et des poumons. Dans le
même contexte, le ministère
de la Santé a appelé les
citoyens à faire preuve de
vigilance afin d’éviter les
accidents domestiques durant
les jours de l’Aïd. Il
recommande notamment de
sécuriser les bouteilles de gaz,
d’éloigner les enfants des
réchauds et des tabounas,
ainsi que de manipuler avec
prudence les objets tranchants
tels que les couteaux et les
haches. 

Le ministère a assuré que les
structures de santé de proximité, ainsi
que les différents établissements
hospitaliers resteront mobilisés et
assureront la continuité du service
durant toute la période de cette fête
religieuse. Entre gestes de précaution
et risques de contamination, la
vigilance devient un réflexe essentiel
pour éviter que la tradition ne se
transforme en problème de santé
publique.

Cheklat Meriem

APPEL AU RESPECT DES CONSIGNES
D’HYGIÈNE ET DE SÉCURITÉ

L'Algérie participe, du 26 au
28 mai courant à Shanghai
(Chine), à la 9e édition du
Salon international du
tourisme, en vue de faire
connaître ses atouts et de
renforcer son attractivité en
tant que destination
touristique, a indiquéhier un
communiqué de l'Office
national du tourisme (ONT).
"Dans le cadre de la mise en
œuvre de la stratégie
nationale visant à promouvoir
la destination touristique algérienne à
l'échelle internationale et à attirer les
touristes, le secteur du tourisme et de
l'artisanat, représenté par l'ONT,
participe, aux côtés de 14 opérateurs
touristiques nationaux, à la 9e édition
du Salon international du tourisme (ITB
China 2026), prévue du 26 au 28 mai
2026 dans la ville de Shanghai en
République populaire de Chine",
précise la même source.
Cette participation s'inscrit dans le
cadre de "l'orientation stratégique du
secteur visant à renforcer le
positionnement de l'Algérie sur les
marchés touristiques à fort potentiel,
particulièrement le marché touristique
chinois, considéré comme l'un des
principaux marchés émetteurs de
touristes à l'échelle mondiale".
Ce salon constitue « une plateforme
professionnelle internationale de
référence réunissant les principaux
acteurs de l'industrie du tourisme et

des voyages, ce qui offre une
opportunité privilégiée pour faire
connaître les atouts touristiques,
culturels et naturels que recèle
l'Algérie, de renforcer la
communication avec les
professionnels et les décideurs et
d'établir des partenariats stratégiques
durables à même d'appuyer
l'attractivité de la destination touristique
algérienne et de conforter sa présence
sur les marchés internationaux ».
Cette participation traduit la volonté du
secteur du tourisme et de l'artisanat de
"poursuivre ses efforts visant à
renforcer la présence de l'Algérie dans
les grands événements et salons
touristiques internationaux, contribuant
ainsi à ouvrir de nouvelles perspectives
de coopération et de partenariat et à
promouvoir la destination touristique
algérienne qui allie authenticité,
diversité et modernité", conclut le
communiqué.

APS

L'ALGÉRIE À SHANGHAI POUR 
LA 9e ÉDITION DU SALON

INTERNATIONAL DU TOURISME

IL AURA LIEU DU 26 AU 28 MAI 

www.alger16.dz
Alger16, Le quotidien du Grand Public
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Le Médiateur de la République, Mohamed Hattab, a
inspecté, dimanche dernier dans le cadre d’une visite
de travail dans la wilaya d’Ouled Djellal, plusieurs
services publics où il s’est enquis des conditions
d’accueil des citoyens.
M. Hattab, accompagné du wali d’Ouled Djellal,
Aderrahmane Dehimi, a visité le siège de la
délégation de wilaya de l’instance du Médiateur de la
République où il s’est informé des conditions de
fonctionnement de ses différents services, avant
d’écouter un exposé détaillé sur, notamment,
l’organisation de ses structures, le bilan de ses
activités, ainsi que sur les efforts déployés pour
répondre aux préoccupations des citoyens. Le
Médiateur de la République a tenu à écouter
directement un certain nombre de citoyens présents
au siège de la délégation de wilaya dont il a souligné

le rôle central dans l'établissement de passerelles de
communication entre le citoyen et l'administration et
dans la mise en place des principes de bonne
gouvernance à même de garantir la qualité du service
public. Visitant les services de l'état-civil et de la
biométrie de la commune d’Ouled Djellal, où il s'est
enquis des activités de cette administration et écouté
plusieurs citoyens, M. Hattab a également examiné le
registre des doléances dont il a souligné son "rôle
important en tant que mécanisme numérique et
participatif visant à rapprocher l'administration du
citoyen et à moderniser le service public". Il s’est
également rendu au siège de l’agence commerciale
de Sonelgaz, au chef-lieu de wilaya, pour constater
les conditions d’accueil des clients et le
fonctionnement de cette structure, soulignant, pour
l’occasion, "l’importance capitale que revêt le suivi

quotidien et minutieux des préoccupations des
citoyens, consignées dans les registres de
doléances" qu’il a qualifié de "véritable indicateur
permettant de mesurer la qualité et l’efficacité de la
prestation de service dans les institutions
publiques". Lors de l’inspection du projet de
raccordement de 49 exploitations agricoles de la
région de Bir-Naâm (commune d’Ech-Chaiba) au
réseau électrique, le même responsable a souligné
que de tels projets "illustrent la volonté de l’Etat
d’accompagner et de servir le citoyen", ajoutant que
la fourniture des services publics de base, au premier
rang desquels l’énergie, n’est pas seulement une
réalisation technique, mais permet d’améliorer les
conditions de vie et constitue un véritable levier pour
le développement local et le soutien de l’activité
agricole.

PERMANENCE DES COMMERCES PENDANT L’AÏD EL-ADHA

UN DISPOSITIF EXCEPTIONNEL MIS EN PLACE

DANS LE CADRE D’UNE VISITE DE TRAVAIL DANS LA WILAYA D’OULED DJELLAL

LLEE MMÉÉDDIIAATTEEUURR DDEE LLAA RRÉÉPPUUBBLLIIQQUUEE 
IINNSSPPEECCTTEE PPLLUUSSIIEEUURRSS SSTTRRUUCCTTUURREESS DDEE SSEERRVVIICCEE PPUUBBLLIICC

Dans un communiqué
publié samedi dernier, le
ministère du Commerce
intérieur et de la Régulation
du marché national a
annoncé la mise en place
d’un dispositif spécial de
permanence à l’occasion de
l’Aïd El-Adha 2026. Ce
programme prévoit la
mobilisation de 53 771
commerçants à travers
l’ensemble du territoire
national.
À l’approche de l’Aïd El-Adha 2026, une
période traditionnellement marquée par
une forte activité domestique mais aussi
par une quasi paralysie partielle de
certains secteurs, les autorités publiques
ont choisi d’anticiper les tensions
possibles sur l’approvisionnement.
Objectif affiché : garantir la continuité
des services essentiels et éviter toute
rupture dans la disponibilité des produits
de première nécessité.
Dans ce cadre, les pouvoirs publics ont
mis en place un dispositif de
permanence d’une ampleur inédite,
pensé pour garantir la continuité de
l’approvisionnement durant toute la
période de l’Aïd El-Adha. Cette
organisation repose sur une logique de

couverture large et coordonnée du
marché national, afin d’éviter toute
rupture dans la disponibilité des produits
de première nécessité. Le dispositif
s’appuie sur une répartition sectorisée
des commerçants mobilisés, couvrant
les principaux segments de
consommation. Il comprend ainsi 6 602
boulangeries, essentielles pour assurer
l’approvisionnement quotidien en pain,
28 663 commerçants spécialisés dans
les produits alimentaires généraux, ainsi
que les fruits et légumes, et 17 905
opérateurs exerçant dans divers autres
domaines commerciaux, garantissant une
présence économique étendue sur
l’ensemble du territoire. Cette répartition
traduit une volonté claire : couvrir
l’ensemble de la chaîne de
consommation, des produits de base aux
biens complémentaires, afin d’éviter tout
déséquilibre sur les marchés locaux
durant les jours de fête.
Au-delà du réseau de distribution, le
dispositif s’étend également à l’amont de
la chaîne alimentaire, avec la mobilisation
de 541 unités de production réparties sur

des segments clés de l’industrie
agroalimentaire. Cette organisation vise à
garantir la continuité des flux en amont,
en sécurisant l’approvisionnement des
circuits de distribution pendant une
période marquée par une forte
intensification de la demande. Dans le
détail, ces unités comprennent 336
minoteries, 159 laiteries et 46 unités de
production d’eau minérale. Cette
implication industrielle vise à stabiliser
l’ensemble de la chaîne logistique, en
assurant la disponibilité des matières
premières et des produits transformés
dans un contexte où les pics de
consommation liés à l’Aïd exercent
traditionnellement une pression
importante sur le marché national.

UN SIGNALEMENT CITOYEN DES
COMMERCES NON CONFORMES

Le ministère précise que ce programme
s’inscrit dans le cadre de la législation
encadrant les conditions d’exercice des
activités commerciales, ainsi que dans
l’application stricte des instructions de la
ministre du Commerce intérieur et de la

Régulation du marché national.
Pour garantir l’effectivité du dispositif, 2
684 agents de contrôle ont été mobilisés.
Leur mission : veiller au respect des
obligations de permanence par les
commerçants concernés et dimension de
contrôle qui traduisent une volonté de
passer d’un système déclaratif à un
dispositif réellement opérationnel, où la
continuité du service public économique
devient une obligation.

INTERVENIR 
EN CAS DE MANQUEMENT

Dans une logique de modernisation de la
gestion du marché, le ministère s’appuie
également sur un outil numérique :
l’application "MORAFIK COM". Celle-ci
permet aux citoyens de consulter la liste
des commerçants soumis à la
permanence, mais aussi de signaler
d’éventuels manquements.
Cette dimension participative introduit un
changement notable : le consommateur
n’est plus seulement un usager passif,
mais devient un acteur du contrôle du
marché. Les signalements permettent
une intervention rapide des services
compétents et une régulation plus
réactive des dysfonctionnements.
Derrière ce dispositif logistique, se
dessine un enjeu plus large : celui de la
stabilité du marché national durant une
période de forte pression sociale et
économique. L’Aïd El-Adha est en effet un
moment où la consommation se
concentre sur des produits spécifiques,
notamment alimentaires, tout en
coïncidant avec la fermeture habituelle de
nombreux commerces. Dans ce contexte,
la continuité de l’approvisionnement
devient un sujet important.
Ce dispositif reflète également une
évolution plus profonde dans la gestion
des événements saisonniers en Algérie :
la montée en puissance d’une
planification centralisée, associée à des
outils de contrôle et de digitalisation.

G. Salah Eddine

L'UGCAA APPELLE LES OPÉRATEURS 
À SE MOBILISER POUR ASSURER LA PERMANENCE

L'Union générale des commerçants et artisans algériens (UGCAA) a appelé, dans un communiqué, les commerçants, opérateurs
économiques, artisans, prestataires de service et transporteurs dans les différentes wilayas du pays à se mobiliser afin d'assurer la
permanence et de garantir la disponibilité des produits et services essentiels aux citoyens pendant la fête de l'Aïd El-Adha.
Dans son communiqué, l'UGCAA a souligné l'importance du respect de la réglementation en vigueur et de la reprise des activités
commerciales et des services dès la fin de l'Aïd, qui coïncide cette année avec le week-end, et ce, conformément aux lois et
réglementations en vigueur, afin d'éviter toute perturbation ou pénurie susceptible d'affecter les besoins des citoyens ou le
fonctionnement normal du marché national.
Elle a également exhorté les commerçants non tenus légalement d'assurer la permanence à "faire preuve de civisme en ouvrant
volontairement leurs commerces pour contribuer à l'approvisionnement du marché, comme l'ont toujours fait les commerçants
algériens dont le sens civique et la solidarité envers leurs concitoyens ne se sont jamais démentis, notamment lors des fêtes
religieuses et nationales, reflétant ainsi leur image honorable de partenaire clé dans la préservation de la stabilité socioéconomique".
"La réussite de cette occasion est une responsabilité collective qui exige la conjugaison des efforts de tous et l'ancrage des valeurs
de solidarité, de discipline et de conscience nationale, au service du citoyen et de la patrie", a conclu l'UGCAA.   APS

NAFTAL 
DDIISSPPOONNIIBBIILLIITTÉÉ 
DDEESS PPRROODDUUIITTSS PPÉÉTTRROOLLIIEERRSS
DDAANNSS TTOOUUTTEESS 
LLEESS SSTTAATTIIOONNSS--SSEERRVVIICCEE 
La société nationale de
commercialisation et de distribution de
produits pétroliers (Naftal) a assuré, hier
dans un communiqué, que tous les
produits pétroliers seront disponibles à
travers l'ensemble de ses stations-
service et points de vente durant les
jours de l'Aïd El-Adha.
"Naftal informe sa clientèle aimable que,
durant les jours de l'Aïd El-Adha, à
l'instar des autres jours de l'année, tous
les produits pétroliers seront disponibles
à travers l'ensemble de ses stations-
service et points de vente 24h/24 sur
tout le territoire national", lit-on dans le
communiqué. En prévision de la hausse
de la demande de gaz butane durant
cette période, Naftal indique avoir pris
«une série de mesures proactives visant
à garantir la disponibilité régulière de ce
produit vital en quantités suffisantes à
travers l'ensemble de son réseau
commercial ». 
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FESTIVAL NATIONAL DU MONODRAME ET DES ARTS SCÉNIQUES 

Une exposition mettant en valeur
le savoir-faire culinaire africain à
travers des plats emblématiques
de plusieurs pays du continent a
été inaugurée dimanche dernier à
Alger, en célébration de la
Journée mondiale de l'Afrique.
Inaugurée au Palais de la culture
Moufdi-Zakaria, par le secrétaire
d'Etat auprès du ministre des
Affaires étrangères, chargé de la
Communauté nationale à
l'étranger, Sofiane Chaib, en
compagnie de la ministre de la
Culture et des Arts, Malika
Bendouda, cette exposition a
réuni une vingtaine d'exposants
représentants différents pays
africains.
Sofiane Chaib et Malika
Bendouda ont sillonné les
différents stands qui proposent
des dégustations de plats de la
gastronomie traditionnelle
africaine.
Dans une déclaration à la presse
en marge de l'exposition, M.
Chaib a indiqué que cette

exposition, organisée par "le
groupe africain des
ambassadeurs accrédités à
Alger", est une activité culturelle
à dimension africaine mettant en
avant "la richesse et la diversité
du patrimoine culinaire africain".
En plus du stand algérien qui
présente des plats traditionnels
très populaires en Algérie et à
travers le monde, notamment
chekhchoukha et le célèbre
couscous, inscrit par l'Unesco en
2020 dans sa liste représentative
du patrimoine culturel immatériel
de l'humanité, l'exposition
dévoile également des savoir-
faire d'autres pays africains
comme le Sénégal, le Zimbabwe,
le Niger, le Sénégal, le Burundi,
l'Angola, l'Egypte et le Soudan.
Ainsi, un éventail de plats
authentiques et très populaires
dans leurs pays respectifs et
dans le continent sont proposés
au public, invité à déguster des
plats traditionnels aux saveurs
africaines.

La ville de Tindouf s’apprête à
accueillir la cinquième édition
du Festival culturel national du
monologue et des arts
scéniques, prévue du 7 au 12
novembre prochain à la
Maison de la culture
Abdelhamid-Mehri, ainsi qu’au
Centre culturel communal.
Placée sous le slogan
«Confidences de l’âme…
émanation et créativité », cette
manifestation artistique
ambitionne de renforcer la
place du monodrame et des
formes théâtrales individuelles
dans le paysage culturel
national, tout en offrant aux
artistes un espace de
rencontre, d’expression et
d’échange.

Dans cette perspective, le
commissariat du festival a annoncé
l’ouverture officielle des candidatures
destinées aux œuvres théâtrales
souhaitant participer à la compétition
de cette cinquième édition. Les
inscriptions resteront ouvertes jusqu’au
25 octobre 2026. Les organisateurs
invitent les troupes et artistes
intéressés à télécharger le formulaire
d’inscription disponible sur la page
Facebook officielle du festival avant
d’envoyer leurs dossiers de
participation à l’adresse électronique
dédiée : fnmonologue@gmail.com.

Les dossiers devront comporter
l’ensemble des informations relatives
au spectacle candidat, la liste complète
de l’équipe artistique et technique, un
résumé de l’œuvre ne dépassant pas
cinquante mots, ainsi qu’un lien vidéo
intégral du spectacle en haute qualité.
La compétition est ouverte aux œuvres
présentées en arabe classique, en
arabe dialectal, ainsi qu’en tamazight.
Le festival demeure exclusivement
consacré aux spectacles de
monologue et aux performances
scéniques individuelles. Les
organisateurs précisent également que

cette manifestation
est accessible aussi
bien aux artistes
professionnels
qu’aux amateurs,
ainsi qu’aux
institutions
culturelles
nationales
souhaitant
contribuer à cette
dynamique
artistique.
Les participants
devront proposer des
créations originales,
d’une durée comprise
entre 35 et 45
minutes, en
adéquation avec
l’esprit du festival
fondé principalement
sur l’art du
monodrame et de
l’expression scénique
individuelle.

Plusieurs distinctions seront attribuées
dans le cadre de la compétition
officielle, notamment le Grand Prix du
festival, les prix du meilleur texte, de la
meilleure scénographie, de la meilleure

mise en scène, ainsi que ceux de la
meilleure interprétation masculine et
féminine. Des récompenses sont
également prévues pour les catégories
« espoir féminin » et « espoir
masculin», en plus du prix de
l’excellence des idées et des visions
artistiques, destiné à encourager
l’innovation et les propositions
créatives originales.
Au-delà de la compétition, cette
cinquième édition prévoit également un
programme parallèle riche comprenant
des conférences, des tables rondes,
des ateliers de formation et des
masterclasses animés par des
spécialistes du théâtre et des arts
scéniques.
À travers cette nouvelle édition, le
Festival culturel national du monologue
et des arts scéniques de Tindouf
confirme sa volonté de s’imposer
comme une véritable plateforme de
réflexion, de promotion et de
valorisation de la création théâtrale
individuelle en Algérie, tout en
contribuant à dynamiser la scène
culturelle nationale et à explorer la
richesse des formes contemporaines
du spectacle vivant.

Cheklat Meriem

UUNNEE EEXXPPOOSSIITTIIOONN SSUURR 
LLAA DDIIVVEERRSSIITTÉÉ CCUULLIINNAAIIRREE 
AFRICAINE INAUGURÉE À ALGER

PUBLICITE

ALGER 16 du 26 ­ 05 ­ 2026 ANEP : 2616018828

OUVERTURE DES CANDIDATURES 
POUR LA 5e ÉDITION PRÉVUE EN NOVEMBRE

www.alger16.dz
Alger16 quotidien
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�NUMÉROS 
UTILES

À l’occasion de l’Aïd al-Adha,
la viande d’agneau occupe
une place centrale dans
de nombreux foyers.
Appréciée pour sa
saveur et sa
valeur
symbolique,
elle est souvent
consommée
en quantité
plus
importante
qu’à
l’habitude
durant cette
période.
Pourtant,
comme pour tout
aliment, ses effets
sur la santé
dépendent
principalement des
quantités consommées, de
la fréquence de consommation et
des modes de cuisson choisis.
Une alimentation équilibrée repose
avant tout sur la diversité. Aucun
aliment n’est à lui seul responsable
d’une bonne ou d’une mauvaise
santé.

L a viande peut tout à fait faire partie d’un
régime alimentaire sain lorsqu’elle est
consommée avec modération et

accompagnée de légumes, de légumineuses et de
féculents complets. Comprendre les qualités
nutritionnelles de la viande d’agneau permet donc
de profiter de ses avantages tout en limitant ses
inconvénients.

UNE VIANDE RICHE EN NUTRIMENTS
ESSENTIELS

La viande d’agneau est avant tout une excellente
source de protéines de haute qualité. Ces
protéines contiennent l’ensemble des acides
aminés essentiels nécessaires au maintien de la
masse musculaire, à la réparation des tissus et au
bon fonctionnement de l’organisme.
Une portion de 100 grammes d’agneau fournit
généralement entre 20 et 25 grammes de
protéines, ce qui en fait un aliment particulièrement
intéressant pour les adultes, les personnes âgées
et les sportifs.
L’agneau apporte également plusieurs
micronutriments indispensables à la santé :
• Du fer, essentiel à la fabrication des globules
rouges et à la prévention de certaines formes
d’anémie. 
• Du zinc, qui participe au fonctionnement du
système immunitaire. 
• Du magnésium, impliqué dans de
nombreuses réactions métaboliques. 
• Des vitamines du groupe B,
notamment la vitamine B12,
importante pour le système nerveux
et la production des cellules
sanguines. 
Grâce à cette richesse nutritionnelle,
la viande d’agneau peut contribuer à
couvrir certains besoins essentiels
de l’organisme lorsqu’elle est
intégrée dans une alimentation
variée.

TOUTES LES PARTIES DE L’AGNEAU 
NE SE VALENT PAS

Si l’agneau possède des qualités nutritionnelles
reconnues, il est également considéré comme une

viande relativement
grasse par rapport à
certaines viandes
blanches ou à
certains morceaux
de bœuf maigres.
Toutefois, la
teneur en
matières
grasses
varie
fortement
selon les
morceaux

consommés.
 Les
morceaux les

plus maigres
Certains morceaux

présentent un profil
nutritionnel plus favorable

:
• Le gigot dégraissé. 

• La noix de côte. 
• Certains morceaux du filet. 
Ces parties contiennent moins de graisses
saturées et conviennent davantage aux personnes
souhaitant contrôler leur poids ou limiter leur
consommation de lipides.
 Les morceaux les plus gras
D’autres parties sont nettement plus riches en
matières grasses :
• La poitrine. 
• L’épaule. 
• Le haut de côte. 
• Certaines côtes particulièrement persillées. 
Une consommation fréquente de ces morceaux
peut augmenter l’apport en acides gras saturés,
dont l’excès est associé à une augmentation du
cholestérol LDL, souvent qualifié de « mauvais
cholestérol ».
Les personnes souffrant d’obésité, de diabète,
d’hypertension artérielle ou de maladies
cardiovasculaires doivent être particulièrement
attentives à leur consommation de ces morceaux.

POURQUOI L’EXCÈS DE VIANDE ROUGE
PEUT POSER PROBLÈME ?

Les organismes de santé recommandent
généralement de limiter la consommation de
viande rouge afin de réduire certains risques pour
la santé.

Une consommation excessive et régulière
de viandes grasses peut favoriser :
• Les troubles du

cholestérol. 
• L’athérosclérose, caractérisée par l’accumulation
de plaques dans les artères. 
• Certaines maladies cardiovasculaires. 
• La prise de poids. 
• Une augmentation du risque de diabète de type 2
chez certaines personnes prédisposées. 
Pendant les fêtes, il n’est pas rare que plusieurs
repas successifs soient centrés sur la viande.
Cette surconsommation ponctuelle peut entraîner
des troubles digestifs, des ballonnements, une
sensation de lourdeur ou une aggravation
temporaire de certaines pathologies chroniques.
Pour cette raison, les spécialistes recommandent
de varier les repas en intégrant également des
légumes frais, des salades, des fruits et des
céréales complètes.

QUELLE QUANTITÉ CONSOMMER ?
Les recommandations nutritionnelles actuelles
suggèrent généralement de limiter la
consommation de viande rouge à environ 500
grammes cuits par semaine.
Pour l’agneau, une portion raisonnable correspond
à environ 100 à 150 grammes par repas, une à
deux fois par semaine.
Durant les périodes festives, il n’est pas nécessaire
de supprimer totalement la viande, mais plutôt
d’éviter les excès répétés sur plusieurs jours
consécutifs.
Quelques conseils simples peuvent aider :
• Retirer le gras visible avant la cuisson. 
• Accompagner la viande d’une grande portion de
légumes. 
• Éviter les boissons sucrées pendant les repas. 
• Limiter les desserts très riches en sucre et en
matières grasses. 
• Boire suffisamment d’eau tout au long de la
journée. 
• Pratiquer une activité physique régulière après
les fêtes. 

LES PERSONNES SOUFFRANT 
DE MALADIES CHRONIQUES DOIVENT ÊTRE

PARTICULIÈREMENT VIGILANTES
Les personnes atteintes d’hypertension artérielle,
de diabète, d’insuffisance rénale, de maladies
cardiovasculaires ou de troubles du cholestérol
doivent porter une attention particulière à leur
alimentation.
Selon leur état de santé, les quantités
recommandées peuvent varier de manière
importante. Un avis médical ou diététique
personnalisé reste donc la meilleure solution pour
adapter la consommation de viande à chaque
situation.
La viande d’agneau possède de réelles qualités
nutritionnelles grâce à sa richesse en protéines, en
fer, en zinc et en vitamines du groupe B.
Consommée avec modération, elle peut
parfaitement s’intégrer dans une alimentation

équilibrée.
Cependant, certains morceaux sont

particulièrement riches en
graisses saturées et leur

consommation excessive
peut favoriser divers

problèmes de santé,
notamment
cardiovasculaires.
Choisir les
morceaux les
plus maigres,
privilégier des
modes de
cuisson sains et

respecter des
portions

raisonnables permet
de profiter des bienfaits

de l’agneau tout en limitant
les risques.

Pour vos petites annonces: UN SEUL JOURNAL ALGER 16Les petites annonces 

sont à 150 DA seulement

Anniversaires, félicitations... 

à 300 DA seulement alger16.dz@gmail.com
5, rue du Sacré-Coeur, Alger 020 10 23 68

�� �

URGENCES 
ET SÉCURITÉ

SAMU 
021.67.16.16/

67.00.88

CHU MUSTAPHA
021.23.55.55

CHU 
BEN AKNOUN

021.91.21.63 

CHU BENI 
MESSOUS
021.93.11.90

CHU BAINEM
021.81.61.13

CHU KOUBA
021.58.90.14

AMBULANCES
021.60.66.66

DÉPANNAGE 
GAZ

021.68.44.00 

DÉPANNAGE 
ÉLECTRICITÉ
021.68.55.00

SERVICE 
DES EAUX

021.58.32.32/
58.37.37 

PROTECTION
CIVILE

021.61.00.17

SÛRETÉ 
DE WILAYA
021.63.80.62

GENDARMERIE
021.62.11.99/

62.12.99 

NUMÉROS
UTILES

AÉROPORT
HOUARI-

BOUMEDIENE
021.54.15.15

AIR ALGÉRIE 
(RÉSERVATION)

021.28.11.12

Air France
021.73.27.20/

73.16.10

ENMTV
021.42.33.11/12

SNTF
021.76.83.65/

73.83.67

SNTR
021.54.60.00/

54.05.04

Hôtel Sheraton
021.37.77.77

Hôtel Mercure
021.24.59.70/85

Hôtel El-Djazaïr
021.23.09.33/37

Hôtel El-Aurassi
021.74.82.52

Hôtel Hilton
021.21.96.96

Hôtel Sofitel
021.68.52.10/17

VIANDE D’AGNEAU

COMMENT PROFITER DE SES BIENFAITS
SANS METTRE SA SANTÉ EN DANGER ?
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DDEETTEENNTTEE
Mots Croisés N°1373

SOLUTION N°1372

SOLUTION N°1372

HORIZONTALEMENT :
1. JEUX OLYMPIQUES. M. UP. BI. Allure. III. SALLE.
STA. AERES. IV. TUTUS. ECOLE. Nc. V. AL
CENTRE.
STO. VI. UE. AI. EFFORT. VII. PRINCES. 10. VIII.
OR. Elle. Craie. IX. ROBES. Clament. X. PUC. AT.
OTER. XI. STEM. DUCATI. INS. XII. IH. PIOLET. XIII.
DECATHLON. NON. XIV. RECORD. EU. UNSS.
XV. PESEE. TENTEE.
VERTICALEMENT :
1. JUSTAUCORPS .2. EPAULE. ROUTIERE. 3. LT.
BCEHCES. 4. LUCARNE. ACE. 5. OBESE. SA.
CTOE.
8. LI. NE. TD. HR. 7. TacLe. LD. 8. MATERIEL. WC. 9.
PLACE. SEC APNEE. 10. IL. LOTI. UN.11. OUALIFI•
CATION. 12. UREE. FORME. loue. 13. EER. SO.
AERIENNE. 14. ENTRAIN. NT. 15. ASCOT. ETES.
Psg.

MOTS MÊLÉS

RÈGLES DU JEU
Remplir les carrés de la grille avec des chiffres de 1
à 9 de sorte qu’horizontalement et verticalement
chaque ligne, chaque colonne et chaque bloc de 9
cases (3x3) contiennent tous les chiffes de 1 à 9.

Hécatombe à venir, surtout la nuit...

333

N° 1373
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Mots Fléchés N°1362

SOLUTION N°1361
LES 7 ERREURSLES 7 ERREURS



14 ALGER16SSPPOORRTTSS

Mardi 26 Mai 2026

COUPE DU MONDE

L’ARGENTINE RETIENT
SON SOUFFLE APRÈS 

LA BLESSURE DE LIONEL MESSI
L’inquiétude est immense en
Argentine. À seulement trois
semaines du début de la Coupe du
monde 2026, Lionel Messi a quitté
prématurément la pelouse lors de la
rencontre entre Inter Miami CF et
Philadelphie, provoquant une
véritable onde de choc chez les
supporters de l’Albiceleste.

Cette Coupe du monde pourrait marquer la
dernière apparition mondiale de plusieurs

icônes du football moderne. Parmi elles, Lionel
Messi et Cristiano Ronaldo, deux joueurs qui ont
dominé le football international pendant près de
vingt ans. Le capitaine argentin rêve d’un nouvel
exploit historique avec l’Argentine après le sacre
obtenu au Qatar en 2022, tandis que le Portugais
espère lui aussi terminer sa carrière
internationale sur un
triomphe.

UNE SORTIE QUI FAIT
CRAINDRE LE PIRE

Dimanche soir, malgré la
victoire spectaculaire
d’Inter Miami face à
Philadelphie (6-4), tous les
regards se sont
rapidement
tournés vers
Messi. À la 73e
minute, le
champion du
monde a
demandé à
sortir après
avoir ressenti
une gêne
musculaire à
la jambe
gauche.
Les
images
du
joueur
se
tenant
l’arrière de la cuisse
ont immédiatement
semé la panique en
Argentine.
Le quotidien argentin
Olé évoque une
douleur aux ischio-
jambiers, un type de
blessure
particulièrement
surveillé chez les
joueurs de 38 ans. Le
média précise
également que Messi
semblait déjà fatigué
avant le début de la
rencontre, conséquence
d’un calendrier très chargé
entre la MLS, les
compétitions internationales
et les nombreux
déplacements.
Même si la blessure ne semble
pas extrêmement grave à
première vue, la proximité du
Mondial suffit à alimenter
toutes les inquiétudes. À ce

stade de la saison, le moindre problème
musculaire peut devenir un danger important
pour un joueur aussi sollicité.

LIONEL MESSI AURAIT PRÉFÉRÉ SORTIR
PAR PRÉCAUTION

Selon TyC Sports, Lionel Messi aurait lui-même
demandé son remplacement afin d’éviter une
aggravation de la douleur. L’objectif serait avant
tout de ne prendre aucun risque à quelques
semaines du plus grand rendez-vous de sa
carrière internationale.
Le staff médical de Miami devrait lui faire passer
plusieurs examens afin de déterminer la gravité
exacte de la blessure. En attendant les résultats,
l’incertitude demeure totale.
Après la rencontre, l’entraîneur de Miami,
Guillermo Hoyos, s’est montré particulièrement
prudent. Le technicien n’a pas souhaité dévoiler
la nature précise du problème physique de son
joueur, mais son inquiétude était visible au
moment de s’exprimer devant les médias.

TOUTE L’ARGENTINE SUSPENDUE AUX
RÉSULTATS MÉDICAUX

La situation est suivie de très près par tout le
pays. L’Argentine de Lionel Scaloni lancera sa
Coupe du monde dans la nuit du 16 au 17 juin
face à l’Algérie. Une rencontre déjà très attendue
et qui pourrait prendre

une tout autre
dimension en cas
d’absence ou de
méforme de
Messi.
Au-delà de
l’impact
sportif, la
présence
du
numéro

10
représente aussi

une dimension
émotionnelle énorme
pour tout un peuple.
Depuis son sacre
mondial au Qatar,
Messi est devenu
encore davantage
une figure quasi
sacrée en
Argentine et cette
possible dernière
Coupe du monde
devait être
l’occasion d’un
ultime grand
voyage avec
l’Albiceleste.

En attendant les
nouvelles officielles,
des millions de
supporters
argentins et
amoureux du
football à travers le
monde croisent les
doigts pour que
cette alerte ne soit
finalement qu’une
simple précaution
sans conséquence
majeure.

A. Amine

BASKET-BALL - NBA
LLee TThhuunnddeerr aatttteenndd ttoouujjoouurrss
llee rréévveeiill ddee CChheett HHoollmmggrreenn

Le Oklahoma City Thunder espère rapidement voir un meilleur
visage de Chet Holmgren dans cette série face aux San
Antonio Spurs.
Lors du Game 4 perdu à San Antonio, le jeune intérieur s’est
contenté de 10 points avec une adresse moyenne (3 tirs
réussis sur 8). Depuis le début de la série, ses statistiques
restent décevantes avec seulement 11,3 points et 6 rebonds
de moyenne. Une production jugée insuffisante, surtout face à
l’impact énorme de Victor Wembanyama de l’autre côté du
terrain. Le Français domine actuellement le duel entre les
deux jeunes stars intérieures.
La situation est encore plus compliquée pour Oklahoma City
avec l’absence de Jalen Williams et les difficultés offensives
de Luguentz Dort. 
Le Thunder a donc besoin que Holmgren prenne davantage
de responsabilités.
Après la rencontre, l’entraîneur Mark Daigneault a préféré
parler des problèmes offensifs collectifs plutôt
que de viser un joueur en particulier. Mais
tout le monde attend une réaction de
l’intérieur d’OKC. Même Shai Gilgeous-
Alexander reconnaît que son coéquipier
doit être mieux utilisé offensivement,
notamment près du cercle où il peut
profiter de sa taille et de sa mobilité.
Malgré cette période difficile, le
meneur canadien garde confiance
en Holmgren. Selon lui, le jeune
joueur pense avant tout à la
victoire collective et donnera tout
pour aider son équipe à revenir
dans la série.
Le Thunder espère désormais
un réveil rapide de son intérieur,
sous peine de voir les Spurs
prendre un avantage important
dans cette confrontation de
playoffs.

PUBLICITE
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ÉQUIPE NATIONALE

LES VERTS ENTAMENT LEUR DERNIER
STAGE D’AVANT LE MONDIAL

La sélection nationale de
football que dirige Vladimir
Petkovic a entamé, hier à Alger,
son dernier stage de
préparation en prévision du
Mondial américain
qu’abriteront conjointement les
Etats-Unis, le Canada et le
Mexique du 11 juin au 19 juillet
prochains.

L e technicien croate naturalisé suisse
avait débarqué la veille dans l’après-

midi à Alger, en compagnie de certains
membres de son staff. De même que
Fares Chaibi. Anis Hadj Moussa était déjà
là bien avant. Tout comme Adel Boulbina
qui a profité de son arrivée à l’avance
pour rendre visite à ses anciens
coéquipiers du Paradou AC. Mais sinon,
le regroupement des joueurs a
commencé hier du côté du Centre
technique de Sidi Moussa. Objectif :
entamer cette dernière ligne droite de la
préparation d’avant le Mondial qui pointe
déjà aux portes. L’ouverture de la phase
finale est prévue dans moins d’une
quinzaine de jours. Le compte à rebours
est en effet à ses ultimes chiffres. En

attendant les joueurs de la
sélection devraient débarquer
progressivement d’ici à jeudi,
jour fixé pour compléter le
groupe avec les derniers
attendus, à l’image de Hicham
Boudaoui. Ce dernier est, dit-
on, autorisé par le
sélectionneur national à
prolonger sa présence au sein
de son équipe OGC Nice qui a
une double confrontation de
matchs barrages contre l’AS
Saint-Etienne à disputer. Sauf
que ce quitus ne lui permettra
que de jouer le match aller qui
est prévu le 26 mai. Mais Nice
devra faire sans Boudaoui lors
du match retour puisqu’il est
attendu à Alger le 29 mai afin
de rejoindre la sélection et
entamer la préparation.
Beaucoup a été déjà dit sur la
composante de la sélection,
mais rien d’officiel puisque ni la
FAF ni le sélectionneur national
n’ont communiqué jusque-là
sur le sujet. Même la liste
élargie transmise à la FIFA est jusque-là
gardée jalousement au secret. Chez les
joueurs locaux, des bruits ont laissé

entendre que huit éléments auraient été
invités par la FAF à introduire, mardi
dernier, leurs demandes de visa d’entrée
sur le territoire américain. Il s’agit de cinq
gardiens de but, à savoir Alexis
Guendouz, Oussama Benbot, Gaya
Merbah, Farid Chaâl et Abdelatif
Ramdane, ainsi que trois joueurs de
champ, Zineddine Belaïd, Achraf Abada
et Naoufel Khacef. Dans tout ce beau
monde, des gardiens, Petkovic ne
retiendra au plus que deux. Des
supputations donnent déjà également  les
Bounedjah, Kebbal, Benacer, et Zorgane
hors course pour le Mondial. Ces derniers
ne seraient plus dans les plans de
Petkovic, avancent des rumeurs difficiles
à vérifier en l’absence d’une
communication officielle. Ce qui a
contraint d’ailleurs les médias à se
rabattre sur des fuites recoupées de
l’entourage d’éléments ayant reçu des
convocations ou non. Quoi qu’il en soit,
tout sera plus clair le 31 mai, jour fixé pour
l’annonce de la liste des 26 retenus par
Petkovic. Ce dernier a, dit-on, préféré
patienter pour avoir tout le groupe sous la
main et voir d’abord l’état sanitaire de ses
joueurs de plus près avant de trancher.
Pour la suite du programme, il est prévu
que la délégation algérienne rallie
Rotterdam dès le 1er juin pour y
rencontrer en amical les Pays-Bas. Les
Verts regagneront aussitôt après le match
Alger pour reprendre le stage au Centre
technique de Sidi Moussa. Le grand
départ pour les Etats-Unis est fixé au 7
juin. Le groupe continuera sur place sa

préparation avec un dernier match amical
au menu contre la sélection de la Bolivie,
le 10 juin.
L’Algérie entrera en lice dans la phase
finale de la Coupe du monde, le 17 juin à
2 heures, contre l’Argentine.

Djaffar C. 
SUPER COUPE D’AFRIQUE 2026

Ce sera USM Alger - Mamelodi Sundowns

L'USM Alger, vainqueur de la Coupe de
la CAF de l’édition 2025 – 2026, est
désormais fixé sur son prochain
adversaire en Super Coupe
continentale. Ce sera le géant sud-
africain Mamelodi Sundowns. Ce
dernier a remporté, avant-hier en soirée,
la Ligue des champions devant l’AS
FAR du Maroc à laquelle ils ont imposé
un score de parité (1 – 1) lors de la
manche retour de la finale de cette plus
prestigieuse compétition continentale
des clubs. Pour rappel, au match aller
joué le 17 mai dernier en Afrique du Sud,
Mamelodi Sundowns l’avait remporté (1
– 0) à Pretoria. Dimanche dernier, les
Marocains avaient pourtant cru avoir
réussi l’essentiel à la 40’ de la partie, en
prenant l’avantage (1 – 0) sur un penalty
transformé par Hrimat. Ils venaient alors
de refaire leur retard de la première
manche. Mais les Sud-Africains feront
vite d’égaliser, avant même la pause,
grâce à un but signé Teboho Mokwena
dans le temps additionnel de ce premier
half (45 + 5’), plongeant le stade dans un
intenable doute, en présence du
président orgueilleux de la Fédération
royale marocaine de football et non
moins ministre délégué chargé du
budget, Fouzi Lekjaa. De retour des
vestiaires, les Marocains ont tenté ce
qu’ils pouvaient, mais n’ont pu ne serait-
ce que reprendre l’avantage lors de ce
match, malgré un autre penalty sifflé en

leur faveur peu après la demi-
heure de la reprise du jeu.
Hrimat, qui exécutait la
sentence à la 77,’ a cette fois
buté sur la perspicacité du
portier sud-africain qui a
plongé du côté pour repousser
la balle en corner. C’était sans
doute le dernier espoir qui
venait de s’envoler pour le
Maroc qui sera contraint de
subir une autre désillusion
continentale, sur cette même
pelouse du stade Moulay-
Abdallah de Rabat où il perdait

la finale de la CAN 2026 en janvier
dernier. La frustration des Marocains
aurait pu être encore plus cinglante si
l’arbitre n’avait pas refusé ce second but
des Sud-Africains, œuvre de Lebo
Mothiba en fin de match (90 + 4’), pour
Mamelodi Sundowns. Le géant sud-
africain venait tout de même de
remporter le trophée, le deuxième du
genre de son histoire. Son premier
remonte à dix ans, face au Zamalek SC
d’Egypte. Les Sud-Africains
rencontreront l’USM Alger
prochainement pour le compte de la
Super Coupe d’Afrique.

D. C.

LIGUE 1 (27E JOURNÉE MISE À JOUR)

Le CR Belouizdad assure déjà le podium
Le CR Belouizdad continue sa remontée au classement et se hisse désormais seul à
la 3e place avec 51 points et un match en retard. Cela a été rendu possible après sa
victoire (3 – 1), avant-hier, sur l’ES Ben Aknoun, lors du match de mise à jour de la
29e journée. Les buts ont été inscrits par Talah (12’) pour l’ES Ben Aknou et Laouafi
auteur d’un triplé (24’, 33’, et 40’) de jeu pour le CR Belouizdad qui avait plié le match
en sa faveur dès la première mi-temps. Dans sa nouvelle position, le Chabab
menace sérieusement la JS Saoura (2e, 52 points) de lui chiper au dernier virage
cette seconde place qualificative en Ligue des champions. Le CRB a encore deux
matchs à jouer. D’abord contre l’USMA (match de retard) au stade du 5-Juillet, le 2
juin prochain, puis contre la JSK (30e journée) à Tizi-Ouzou, le 5 juin. La JS Saoura
n’a, elle, que son dernier match du championnat à livrer également le 5 juin à Béchar
contre le CS Constantine. C’est dire que les paris resteront vraisemblablement
ouverts jusqu’à la dernière journée pour arrêter quelle place définitive du podium
occuperont le CRB et la JS Saoura. D. C.

CAN U17/2026

LLeess  ccaaddeettss ddeevvrroonntt
ssee ccoonntteenntteerr

dduu MMoonnddiiaall qqaattaarrii
La sélection nationale U17 n’a pu
franchir le cap des quarts de finale de la
Coupe d’Afrique des Nations de la
catégorie qui se déroule actuellement au
Maroc. Les protégés d’Amine Ghimouz
ont quitté la compétition avant-hier, au
terme de leur défaite aux tirs au but (4 -
3) face à la Tanzanie. Le match à
rebondissement s’est soldé sur un score
de parité (3 - 3) au complexe
Mohammed-VI de Salé. C’est Mohamed
Valmy qui avait ouvert le score pour
l’Algérie dès la 4’. Les Tanzaniens
égaliseront toutefois et réussiront même
à prendre  l’avantage  au tableau
d’affichage avant que le même Valmy
n’égalise pour l’Algérie à la 40’. Mais le
match ne s’arrêtera pas là et les
Tanzaniens parviendront à reprendre
une nouvelle fois le dessus en inscrivant
un troisième but. Après cela, loin de
baisser les bras, les jeunes Verts
continueront à pousser et réussiront à
niveler une seconde fois la marque sur
un but de Noam Benramdane à la 64’.
La suite sera sans grand changement
puisque l’arbitre finira par siffler la fin du
match sur ce score de 3 à 3, malgré les
grands efforts fournis par les Algériens.
La série des tirs au but leur sera
malheureusement fatidique, puisque
c’est la Tanzanie qui sera plus adroite à
l’exercice et finira par l’emporter (4 tirs à
3). Après cette élimination, la sélection
algérienne devra désormais se
contenter de cette distinction individuelle
du remuant Mohamed Valmy, auteur
d’un doublé, désigné l’homme du match,
mais aussi de sa qualification au
prochain Mondial qatari, après avoir
atteint ce seuil qualificatif des quarts de
finale.

D. C.
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L’Afrique entre dans une
phase où les ambitions de
transformation doivent
passer par une mobilisation
des ressources à grande
échelle pour le financement
du développement
économique du contient.
C’est autour de cette
équation que se sont
ouvertes, hier à Brazzaville,
les Assemblées annuelles
du groupe de la Banque
africaine de développement
(BAD), un rendez-vous
devenu central dans
l’architecture financière du continent.
La capitale congolaise accueillera plus de
3 000 délégués : chefs d’État, ministres
des finances, gouverneurs de banques
centrales, investisseurs et acteurs
majeurs de la finance internationale. Une
concentration rare de décideurs
économiques dans un contexte mondial
marqué par la fragmentation des
échanges, la hausse des taux d’intérêt et
la compétition accrue pour les capitaux.
La 61e édition des Assemblées de la BAD
et la 52e du Fonds africain de
développement (FAD), prévues du 25 au
29 mai, s’inscrivent dans une séquence
critique : celle où les économies africaines
doivent financer leur transition structurelle
sans dépendre exclusivement de flux
extérieurs de plus en plus volatils. Le
groupe de la BAD n’est pas une simple
banque multilatérale. Il repose sur une
structure tripartite : la Banque africaine de
développement, le Fonds africain de
développement et le Fonds spécial du
Nigeria.
Ensemble, ces mécanismes forment l’un
des principaux leviers de financement
public du développement en Afrique.
Les 81 pays actionnaires (54 africains et
27 non africains) seront représentés au
plus haut niveau pour évaluer les
performances et redéfinir les stratégies de

mobilisation des capitaux. Derrière les
chiffres, l’enjeu est clair : réduire la
dépendance structurelle du continent aux
financements extérieurs non maîtrisés.

LA SOUVERAINETÉ 
FINANCIÈRE AFRICAINE

Au-delà des bilans comptables, les
discussions vont s’articuler autour d’un
concept devenu central dans le discours
économique africain : la souveraineté
financière. Cela implique trois
transformations majeures : le
renforcement des systèmes bancaires
africains, la mobilisation accrue de
l’épargne interne et la réduction de la
dépendance aux cycles financiers
mondiaux.
Dans un environnement où les capitaux
se déplacent rapidement vers les
marchés les plus sûrs, l’Afrique doit
apprendre à devenir un producteur de
capital, pas seulement un consommateur
de financements.
L’un des axes les plus structurants des
débats concerne un paradoxe africain
bien connu : un continent jeune, mais
sous-exploité économiquement. Les
assemblées exploreront ainsi les moyens
de transformer cette dynamique
démographique en moteur d’innovation,
de productivité et de croissance. 
Les estimations de la Banque africaine de

développement indiquent que le continent
doit mobiliser près de 400 milliards de
dollars par an pour financer sa
transformation structurelle. Un ordre de
grandeur qui illustre l’ampleur du
décalage entre les besoins réels et les
financements actuellement disponibles.
Derrière ce chiffre, c’est toute la question
de la capacité de l’Afrique à accélérer son
développement qui se joue.

MONTÉE EN PUISSANCE 
DE L’ÉCONOMIE

Autre mutation profonde : la montée en
puissance des mécanismes liés à la
biodiversité et aux crédits carbone.
L’Afrique, qui concentre une part majeure
des ressources naturelles mondiales,
commence à être repositionnée non plus
seulement comme un espace extractif,
mais comme un acteur potentiel de la
finance climatique globale. Cette
évolution ouvre une nouvelle logique :
monétiser durablement les actifs naturels
sans les détruire, tout en intégrant les
marchés du carbone dans les stratégies
de développement. Dans son dernier
rapport, la BAD note une amélioration de
la croissance du PIB réel moyen du
continent, estimée à 4,2 % en 2025,
contre 3,5 % l’année précédente. Une
progression portée par une meilleure
gestion macroéconomique et un
ralentissement de l’inflation dans
plusieurs économies clés.
Les projections restent positives : 4,3 %
en 2026 et  environ 4,5 % en 2027.
Mais ces chiffres masquent une réalité
plus contrastée : la croissance africaine
reste insuffisante pour absorber la
pression démographique et réduire
significativement les écarts de
développement.

UNE INSTITUTION AU CŒUR 
DU FINANCEMENT DU CONTINENT
Ces assemblées marquent aussi une
transition institutionnelle importante avec

la première présentation officielle du
rapport financier et des résultats de
développement par le nouveau président
du groupe, Sidi Ould Tah. Élu en mai 2025
à Abidjan, il succède à une décennie de
gouvernance portée par Akinwumi
Adesina et hérite d’un contexte plus
complexe : pressions sur la dette,
ralentissement des investissements
privés et compétition accrue entre
institutions financières internationales.
Son défi est double : maintenir la
crédibilité financière de la BAD tout en
renforçant sa capacité à structurer des
financements massifs à l’échelle
continentale.
Rappelons qu’avec un capital estimé à
318 milliards de dollars, la BAD reste la
première institution multilatérale de
développement du continent. Fondée en
1964 à Khartoum et basée aujourd’hui à
Abidjan, elle occupe une position
stratégique unique entre finance publique,
investissements privés et politiques de
développement.
L’Algérie figure parmi ses pays
fondateurs, ce qui illustre l’ancienneté de
l’engagement de plusieurs États africains
dans la construction de cette architecture
financière continentale.
Au fond, ces assemblées ne sont pas
seulement une réunion annuelle de plus.
Elles traduisent une question plus
profonde : l’Afrique peut-elle financer sa
propre transformation à grande échelle
sans rester prisonnière des cycles
financiers externes ?
Entre souveraineté financière, transition
démographique et finance verte, le
continent tente de redéfinir les règles du
jeu. Mais une chose est certaine : sans
une mobilisation massive et coordonnée
des capitaux, les ambitions de
transformation resteront théoriques. Et
c’est précisément ce décalage entre
potentiel et financement réel que la BAD
est appelée à réduire — ou à révéler.

G. Salah Eddine

ASSEMBLÉES  DE LA BANQUE AFRICAINE DE DÉVELOPPEMENT (BAD)  
L’AFRIQUE CHERCHE LES CLÉS DE SON INDÉPENDANCE FINANCIÈRE

RÉUNION  DU GOUVERNEMENT

L’INTELLIGENCE ARTIFICIELLE 
AU CŒUR DE LA STRATÉGIE NATIONALE

L’intelligence artificielle n’est plus un simple sujet de
prospective mais un enjeu de souveraineté dans notre ère.
C’est dans ce contexte que le Premier ministre, M. Sifi
Ghrieb, a présidé, hier, à Alger, une réunion du
gouvernement consacrée à l’examen du projet de stratégie
nationale d’intelligence artificielle, a indiqué un
communiqué.
Cette stratégie s’inscrit dans la dynamique engagée ces
dernières années sous l’impulsion du président de la
République, M.Abdelmadjid Tebboune, visant à
moderniser l’action publique et accélérer la transformation
numérique du pays.
Au-delà de la dimension technologique, cette orientation
traduit une volonté plus large : construire un modèle de
développement davantage fondé sur la connaissance,
l’innovation et la maîtrise des technologies émergentes.  
Le projet de stratégie nationale repose, selon le
communiqué, sur trois leviers fondamentaux, à savoir : la
donnée, les infrastructures numériques et les compétences
humaines. Trois éléments qui paraissent anodins mais qui
constituent  le socle de toute souveraineté numérique

durable. Le gouvernement précise qu’après son adoption
au Conseil des ministres, cette stratégie fera l’objet de
plans d’action opérationnels définissant les priorités, ainsi
que le rythme de mise en œuvre.
Cette approche graduelle traduit une volonté d’éviter les
stratégies purement déclaratives, souvent ambitieuses sur
le papier mais limitées dans leur exécution. 
Autrement dit, il ne s’agit pas d’un projet isolé réservé au
secteur technologique, mais d’une transformation
transversale susceptible de modifier profondément le
fonctionnement de l’État et de l’économie. Car l’intelligence
artificielle peut avoir des implications directes dans
plusieurs domaines comme la santé, l’éducation, les
finances, l’énergie, l’agriculture, la sécurité et la gestion des
services publics.

LE PORTAIL « DZAIR DIGITAL SERVICES » 
Dans le même cadre, le gouvernement a également
examiné le plan de déploiement du portail national des
services numériques « Dzair Digital Services »,  qui est un
outil central de modernisation administrative.

L’objectif affiché est double : le premier est d’élargir l’offre
de services accessibles en ligne tandis que le deuxième
est d’améliorer la qualité et la simplicité des prestations
proposées aux citoyens.
Le gouvernement insiste notamment sur la nécessité de
renforcer aussi bien la version web que mobile du portail,
afin de faciliter l’accès aux démarches administratives.
Derrière cette orientation se trouve une logique de
rationalisation du service public : réduire les déplacements,
simplifier les procédures administratives et améliorer la
transparence.  
Cette accélération numérique intervient alors que les
grandes puissances investissent massivement dans les
infrastructures de calcul, les semi-conducteurs, les
modèles d’IA avancés et la maîtrise des flux de données.
Dans ce contexte, la stratégie algérienne semble chercher
un équilibre délicat : moderniser l’administration,
développer des capacités nationales et préparer
l’économie aux mutations numériques, tout en tentant de
préserver une certaine souveraineté technologique.

G. S. E.

Le président de la République, Abdelmadjid
Tebboune, a reçu, hier, un appel téléphonique du
Sultanat d’Oman, Haïtham ben Tariq, a indiqué la
présidence de la République dans un communiqué.
« Le président de la République, Abdelmadjid
Tebboune, a reçu, aujourd’hui, un appel
téléphonique de son frère, Sa Majesté  Haïtham
ben Tariq, Sultan du Sultanat frère d’Oman qui l’a
félicité, et à travers lui le peuple algérien, à
l’occasion de l’Aïd al-Adha », a précisé la
présidence. « De son côté, le président de la
République a présenté ses sincères félicitations à

son frère, Sa Majesté le Sultan Haïtham ben Tariq,
et au peuple frère omanais, à l’occasion de cette
fête bénie, en souhaitant au Sultanat d’Oman une
prospérité et un épanouissement durables », a
jouté la même source.
Les dirigeants des deux pays ont également profité
de cette occasion pour échanger leurs points de
vue sur les développements régionaux, a souligné
la présidence, soulignant que Tebboune a exprimé,
à l’occasion, ses vieux de sécurité et de sérénité au
peuple omanais au vu des évolutions que connaît la
région du Moyen-Orient.

LLEE CCHHEEFF DDEE LL’’ÉÉTTAATT RREEÇÇOOIITT UUNN AAPPPPEELL 
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